
Les salariés de l’usine Ford de Blanquefort 

conviés… à un pot de départ 

Les employés de l’usine Ford de Blanquefort devant le tribunal de grande 
instance de Bordeaux le 2 juillet 2019. (MEHDI FEDOUACH / AFP) 

Faute de repreneur, le site Ford de Blanquefort est fermé depuis le 

24 juillet. 
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La direction de l’usine Ford de Blanquefort (Gironde), fermée depuis le 
24 juillet, a convié les salariés à un brunch d’adieu le 1er août dernier. Une 
initiative qui est mal passée, rapporte RTL ce mardi. 

Rosemary, salariée de l’usine depuis 34 ans, confie à RTL : 

« Beaucoup de colère. On ne fête pas une fermeture d’usine. On ne fête pas 
quelque chose de négatif comme ça. » 
Pour Gilles Lambersend, secrétaire du comité d’entreprise : « Organiser un 
brunch pour une fermeture est très malvenu. On ne peut pas fermer une usine 
autour d’un brunch. On voit que Ford fait n’importe quoi. » 

Le boycott des salariés 

Si la direction de l’entreprise assure qu’une centaine de salariés s’est présentée 
au brunch, les syndicats démentent. Selon eux, beaucoup moins de salariés se 
sont rendus à ce pot de départ, rapporte RTL. 
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Rosemary, qui a boycotté le brunch, cherche aujourd’hui un nouveau travail et 
ne partira pas en vacances de peur de rater une offre d’emploi. 

Elle confie : 

« Je n’ai pas le choix, j’ai encore dix ans à travailler. On cherche du travail à 
l’extérieur. Nous sommes confrontés à la réalité du marché, à 10 euros de 
l’heure, on a mis notre vie en stand-by. » 
La cour d’appel de Bordeaux doit décider ce mardi si le tribunal de grande 
instance est compétent pour juger de la légalité de la fermeture de l’usine, 
intervenue le 24 juillet dernier. 

 


